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A comme adapter
La cellule d’accompagnement
mise en place à la Mairie en 2001
s’est progressivement étoffée
pour parvenir à la création d’un
service entièrement dévolu aux
Conseils de quartier, aujourd’hui
composé de 8 personnes. Les
services municipaux s’adaptent
aux demandes et aux projets des
Conseils de quartier : “La démo-
cratie participative, c’est un 
questionnement permanent, avec 
en arrière-plan cette réflexion :
sommes-nous sur la bonne voie ?”,
s’interroge Laurence Faucon,
directrice adjointe du service 
Proximité et citoyenneté.

C comme conscience
“Petit à petit, il y a une prise de
conscience : résoudre des pro-
blèmes communs, cela demande
du temps et c’est exigeant : on
ne peut pas trouver une solu-
tion du jour au lendemain ! Pour
moi, le Conseil de quartier, c’est
un lieu de démocratie où il y a
débat et où on aide les élus à
décider”, souligne Jacques Tapin,
co-président habitants du Conseil
de quartier de Goise.

D comme demande 
citoyenne 

Une délégation angevine s’est
déplacée pour comprendre l’or-
ganisation niortaise, voire s’en
inspirer. Notamment en ce qui
concerne la demande citoyenne
mise en place sur l’Intranet du
portail de la Ville : un service qui
permet de savoir à tout moment
ce qu’il est advenu des demandes
des citoyens. Ou comment notre
ville moyenne de 60 000 âmes
est parvenue à créer un outil
qu’une ville de la taille d’Angers
(156 000 habitants) n’a pas 
encore pu réaliser…

E comme échanges
Souhaitant créer un réseau d’ex-
périences avec d’autres munici-
palités, la Ville a suivi, pendant
un an, des séminaires organisés
avec l’Adels (Association pour
la démocratie et l’éducation
locale et sociale). L’occasion de
rencontrer des villes comme Blan-
quefort ou Brest, qui mettaient
elles aussi en place leurs Conseils
de quartier. Confrontation des
expériences, aussi, lors d’une
récente réunion pour préparer
la prochaine journée nationale
des quartiers, qui aura lieu cette
année le 2 octobre. Où il appa-
raît que, en matière de consul-
tation de la population, les choix
peuvent être très différents d’une
municipalité à une autre. Ainsi
Bordeaux, tenue par la loi à créer
ces instances de démocratie
locale (215 000 habitants), n’a
affecté que 4 personnes seule-
ment pour diffuser l’information
dans les Conseils de quartier…

F comme formation
Pour contribuer au débat et exer-
cer son droit à s’exprimer, on 
a aussi besoin de se perfec-
tionner. La Ville propose aux
membres des Conseils de quar-
tier des formations sur le Plan
local d’urbanisme, par exemple,
ou sur le budget municipal…

I comme intérêt 
général 

Depuis la création des Conseils
de quartier, les services tech-
niques municipaux ont vu affluer
les demandes. Des plus légitimes
aux plus saugrenues, comme
cette proposition de mettre une
rue en sens unique alors que le
double sens de circulation a été
instauré voici quelques années...
à la demande des riverains !

P comme participer
“Comment faire participer alors
que dans une société indivi-
dualiste le citoyen est essen-
tiellement un consommateur
passif ?”, se demande la socio-
logue Marion Paoletti, maître
de conférences en sciences poli-
tiques à l’université de Bordeaux.
Pourtant, on constate la place
indéniable que les Conseils de
quartier ont pris dans le traite-
ment des dossiers : nous ne
sommes plus dans une relation
de demande-réponse mais dans
une logique de projets, d’allers
et retours entre les services 
municipaux et les Conseils de
quartier.

R comme recherches
Un universitaire de l’Ifree (Institut
de formation et de recherche en
éducation à l’environnement)
conduit actuellement une étude
sur les pratiques de démocratie
participative, dont les résultats
devraient être connus en juin.
Cinq territoires ont été choisis,
dont quatre en Poitou-Charentes
avec Niort, et un en Guinée. Plus
de 1 000 personnes sont sollici-
tées pour répondre à un ques-
tionnaire qui permettra de 
mieux comprendre la démocra-
tie locale : qui participe ? pour-
quoi ? comment ?

V comme vie  
de la cité

“Nous nous heurtons à des pro-
blèmes dus à la “jeunesse” des
Conseils de quartier : difficultés
de fonctionnement, de communi-
cation, précise Micheline Valadier,
co-présidente habitants du Conseil
de quartier de Souché. Et les gens
ont une attitude de consomma-
teurs, d’exigence. Le véritable
enjeu des Conseils de quartier,
c’est peut-être de réimpliquer les
habitants dans la vie de la cité,
ce qui est la politique au sens
large du terme…”

Isabelle Jeannerot

La démocratie locale de A à Z
La démocratie locale, gadget ou vrai progrès ? 
A cette question, on peut répondre de multiples 
façons. Vivre à Niort vous propose quelques mots clés.
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C O N S E I L S  D E  Q U A R T I E R

Prochains 
Conseils de quartier

Souché, le 1er avril à 20h30 à
la MCPT de Souché.

Goise-Champclairot-Champom-
mier, le 7 avril à 20h30 à la MCC
de Goise.

Tour-Chabot-Gavacherie, le 
8 avril à 20h30 à la MCPT.

Ces assemblées sont bien sûr
ouvertes au public qui peut inter-
venir au cours des débats.

SUR VOTRE AGENDA

Conseils de quartier

maq VAN n°145 22/03/04  25/03/04  16:22  Page 11


